
BUREAUX 

• UliKAlX Ml- 71 Urute. 
Ru* T « la. ji 

rouacoiNu - u rua 
Caroot T4I «31 

PABIt. — *a. ootunard 
PoUaonnlSra. Tel m . 
«no». 77 Ji 

MOuacRON.- ioa.ro. «» 
• Station. Tél. a.44. 

AUCUNS DIKtCTtVMM : 

S6" Année.--N* 131. UN F R A N C T MERCREDI 2 JUILLET 1941. 

Journal de Roubaix 
Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la Région 

ABONNEMENTS 
Nord et drparteraeBt* 

limitrophe» : 

Autre* département* 
et colonie* : 

Compte chèque* postaux : 
{.111* 87 

Le "Maréchal 
des jeunes" 

Lors de sa récente visite aux for­
mations de jeunesse du Centre, le 
Maréchal Pétain a été salué xomme 
le < maréchal des jeunes ». Nul 
titre ne pouvait lui faire plus de 
plaisir. Nul titre ne convient da­
vantage à 1 illustre soldat. 

Tout c lait > jeune en lui. Malgré 
l'âge, sa démarche est dégagée, 
alerte même, le geste toujours me­
suré mais rapide, énerg'que. le 
regard vif et pénétrant. La jeunesse 
de cœur, cette source de il'enthou­
siasme, se lit sur son beau visage 
qui reflète l'intelligence et la volon­
té. Mais c'est surtout par la pensée. 
par l'élan, par une incomparable 
faculté créatrice et animatrice que 
le chef de l'Etat est reste Jeune. 

On comprend qu'un tel homme, 
pourvu de si magnifiques dons et 
Qu'il exerce dans une remarquable 
plénitude, puisse avoir sur ses con­
temporains, une autorité que peu­
vent donner seulement les vertus 
du citoyen et 1 ineffable souvenir 
des services rendus à la patrie. ; 

On s'explique aussi j -Uement 
l'extraordinaire ascendant si heu-! 
reusement subi par les jeunes Fran­
çais. Ceux-ci mettent leur entière 
confiance dans le grand soldat dont 
ils se sentent aimés et ils offrent 
toutes les ressources de leurs espnts 
et de leurs cœurs au sauveur de la 
France. 

Dans l'immense travail de recons­
truction qui sébauchè. un rôle de 
choix, un rôie essentiel est réservé 
à nos enfants. Si vous parcourez 
la liste des institutions créées de­
puis un an en vue du- redressement 
national, vous constaterez que 
beaucoup sa rapportent à Instruc­
tion, l'éducation, la formation, 
lorientation des jeunes. Et il s agit 
moins de former des diplômés que 
de former des hommes, des citoyen» 
Utiles qui dans tous les domaines 
Seront a la hauteur de la grande 
tâche qui s impose à tous aujour­
d'hui 

Il y a beaucoup à faire dans 
cette voie. La politique et le sec-,. 
tartame antireligieux avaient dé­
formé notre éducation nationale. 
Nous en étions arrives à r.e plus 
croire en notre mission, à ne plus 
oser chercher des exemples dans 
notre histoire, notre histoire véri-
dique, non celle que des compila­
teurs impies avaient falsifiée pour 
tromper le jugement des écoliers 
chez qui. nv&nt tout, on ne voyait 
que les électeurs de demainf 

Les opérations sur le front oriental 

AU NORD. L'ARMEE DU REICH OCCUPE RIGA; 
AU CENTRE, ELLE A ATTEINT LA BERESINA 
Les forces soviétiques encerclées sont décimées par l'infanterie 
dans des combats acharnés, pendant que taviation allemande 

s'attaque aux communications de l'arrière du front 
et mitraille les colonnes en retraite 

P A L M Y RE! 
_ • > 

300 hommes 
depuis douzé~^urs 

y tiennent tète 
à 600 chars anglais 

Le général HUNTZIGER exalte 
leur héroïque résistance 

. - ^ . . .^—« déroule la 

WMF./Â Relique. 
bataille sur le front les avions de combat et les Stukas dément allemand sur le front est 

ont bombardé et mitraillé avec suc- annonce que les formations moto-
ours de cette action, huit ces ces colonnes de troupes en risées slovaques ajnj, de concert avec ans encore. Je puis mesurer mieux 

Vichy. 1er juillet. — Le général 
Huntziger. ministre de la guerre et 
commandant en chef des fprees 
terrestres, a exposé aux représen­
tants de la presse, les conditions 
dans lesquelles se déroulent les opé­
rations de Syrie. 

| « Après 24 Jours de combat. J'ai 
ipensé, a dit le général Huntziger. 
ou : n'était pas inutile de vous 
•H ire au courant des circonstan­

ces dan6 lesquelles s'ouvrit le con­
flit, et de vous montrer la résistance 
ÉP nos troupes. 

« En Syrie, où J'étais il y a deux 

Le franchissement d'un fleuve 

QUARTIER -CÉNÉRAL DU FUHRER, 1 " JUILLET. 

ment suprême de l'armée communique : 

(Ph. Weltblld) 

— Le commande-

ponts ont été détruits. 
Etant donné que le nombre de 

ponts jetés au-dessus des cours 
d'eau soviétiques est minime et que 
ces ponts ne relient de façon per­
manente que les seules grande» 
voies de communicatiors, leur des­
truction signifie une sérieuse aggra-

' vation pour la situation déjà for­
tement menacée des troupes sovié­
tiques se trouvant encore en Rus­
sie Blanche. 

L'embouteillage des routes 
Berliri. 1" juillet. — Au cours de 

la journée du 29 juin, les attaques 
des escadrilles d'avions allemands 

' ont été dirigées à l'aile nord du 
front dé l'Est, principalement cen-

jtre les grandes voies de communi­
cation par lesquelles se fait la re­
traite des troupes soviétiques qui, l 
refoulées des pays baltes, se dlrl-

mârche. 

Les troupes slovaques 
ont une conduite brillante 
Berlin. 1" Juillet. — Le comman-

l'armée allemande, se battent con-i que quiconque les conditions iné-
tre l'armée soviétique, se sont com| gales du combat qui nous est im­
portées d'une façon brillante. ' pose. > 

(Lire la suite page 2.) (Lire la suite pare 2.) 

"Le conflit germano-soviétique 
est le prélude à une nouvelle 
phase de la vie européenne " 

déclare le gouve rnement français 

(Ph. Stpho) 

Le général Bergeret, 

secrétaire d'Etat à l'aviation, 

texte du 

Mardi matin, d*t troupes de l'armée allemande ont oris Riga zent vers l'est. _ . , . . . . . . . . . . . 

<* . em.n« «ni pr» A.g.. ^ ^ ^ importantes 1"« n a pas voulu tolérer I immixtion des représentants Dès le 29 juin, des forces trè« avancées, sous le commandement du 
colonel Lasch, poursuivant leur avance rapide, avaient passé Mitau 
et s'étaient introduites dans la partie sud-ouest de la ville. 

Les que 
sont embouteillées sur une longueur 
de plusieurs centaines de kilomè­
tres, par. des colonnes motorisées et 
hippomobiles ainsi que par des for-

Avance Sur tout le Iront 'd'avions de combat allemands ont mations d'artillerie et d'infanterie 
Berlin, 1" juillet. — L'agence é t é cnar8ccs, le 29 juin, de couper qui. toutes, cherchent à se sous-

D.N.B. reçoit, de source militaire. 
En mettant un terme à l'œuvre le commentaire suivant relatif au 

de désagrégation entreprise depuis communique de mardi du haut 
longtemps, à 1 instigation de la commandement des forces armées 
franc - maçonnerie_ et au_ plus allemandes : 
grand profit des forces antinatio- La procession allemande sur le 
raies et communistes, et en redon- front or.ental ê t démontrée, sur 
riant aux valeurs morales et phtrio- !*• deux ailes, d'une part, par 
tiques là place qu'elles doivent lé- l'avance réalisée au delà de Lem-
giumement occuper dans 1 educa- **r8 vers l'Est et. d autre part, par 
tion. le gouvernement du maréchal l e I a l t 1 u e l € s troupes allemandes 
Pétain prend courageusement et o n t atteint la Duna et l'on fran-
logiquement le problème du redres- c h i e à Plusieurs endroits. 
sèment français par sa vraie base : A u c c n t l e d u f r o n t - l a grande 
la formation de la jeunesse selon P 0 ^ d eJa signalée à l'est de Bia-
les données historiques, les aspira- 1>stolc a Pu e t r e r e d u l t e e n t r o l s 

lions- de notre race, les exigences P" 1 * 5 ' M h e 5 ' " e n r e s u l t e u n 

de la situation et ce besoin de encerclement progressif et. en même j j r . communique ce qui suit 
clarté, d ordre, d idéal qui a tou- t e m p s - l a d e s t ™ « l o n d e s c o n t l n -

staliniens dans les affaires intérieures du pays 

VICHY', I " JUILLET. — Voici le texte du communiqué officiel d* 
mardi : 

Dans tous les secteurs, les Britanniques renforcent l a _ 
qui se trouvent au contact de nos positions. Leur aviation se 
extrêmement active. 

Dan* le Liban *ud. sur la côte et dans la région montagneuse, ttr 
d'artillerie de part et d'autre, pendant que les éléments adverse* s'ef­
forcent de resserrer le contact avec nos troupes. 

En Syrie, aucun changement au nord-ouest de Damas. Vers le ' 
nord-est, une de nos formations motorisées a attaqué d'importants dé- . 
tachements britanniques dans la région de Nebeck où le combat est 
maintenu. 

La garnison de Palmyre, continuant son héroïque résistance, a, 
contre-attaque les forces qui lui sont opposées leur infligeant des pet* 
te* sensibles en hommes et er> «aaSérie». Notre aviation a pessreoèvt *p* 
attaques du champ de bataille à la bombe et à la mttraiOease. 

La B.A.F. a renouvelé, au cours de la nuit dernière, ses attaasseo 
sur la ville de Beyrouth, utilisant des bombes incendiaires et d**j 
bombes à grande puissance. On signale de* dégât* dans différent* 
quartiers et des victimes parmi la population civile. 

les voies de communications enne-. traire à l'encerclement allemand, 
mies à lest de la région où se Au cours d'attaques incessantes. 

L'aviation du Reicti 
intervient avec vigueur dans la bataille de l'Est 

et n'abandonne pas ses attaques 
sur les autres fronts 

La Luftwaffe bombarde 
les ports de Cardiff, 

Hull et Lowestoft 

QUARTIER GÉNÉRAL OU FUHRER. I" JUILLET. -4 Le haut comman-

jours fait le fond de notre cons- « e n t s soviétiques comprimes dans 
cience nationale et que des événe- c e s p o c e s ' 
ments douloureux ont si tragique- L'ensemble de la si'uation témoi-
ment remis çn lumière. gne des luttes destructrices împli-

_ , quant pour les troupes bolchevistes 
Sous le régime de la politique d e s considérables, qui brisent 

pour la politique la France avait [ a f Q r c e o f f e n s I v e d e s S o v i e t s . 
terriblement vieuli. Elle avait per- p a r c o n t r e , - o f I e n s i v e allemande 
du les traits essentiels de son v n s r £ s t progTezSe s a n s c e s s e , € n 

visage traditionnel : l'enthousiasme d é u des c o n t r e . a ttaques acharnées 
qui entraînait les peuples dans son e t c o n s t a m m e n t répétées des con-
sUage ; le bon sens qui la défendait t l n g e n U soviétiques, 
contre les impulsions de son tempe 

r O N l E 

Des "ponts sont détruits 
à l'arrière 

des troupes bolchevistes 
Berlin. 1" juillet. — On mande 

u D.N.B. que des formations 

rament ; la générosité qui la ren­
dait si accueillante aux belles et 
grandes idées. 

Le Maréchal veut que la France 
rétrouve son céterr.elle jeunesse >. 
qu'elle retrouve son élan, ses quali­
tés et son Influence. Et 11 a confié 
à la génération présente, tous les 
Jeunes — ceux de l'âge et ceux du 
cœur — le sort de notre pays. 

Les Français ont répondu à l'ap­
pel du chef de l'Etat. Et les Jeunes 
de France ont prêté le serment de 
n'avoir qu'un seul cœur, de n'avoir 
qu'un seul but. qu'une seule volon­
té : refaire la France. Et pour cela. 
être unis derrière le Maréf-halJ f 
leur seul chef, et de lui apporter'i vichy, 1" Juillet — L'amiral 
toutes leurs forces, de lui donner Darian" a reçu mardi soir, M. Kato. 
leur vie. Louis ROBICHEZ. i ambassadeur du Japon à Vichy. 

A 

HE LSI 

a reçu^ 
l'ambassadeur du Japon 

Aa fMfi d* Itw avance, les motocycliste* allemands croisent 
n char MrwiMi^»t captaré. ( P U . V l M U | 

J Entre les Carpathes et les marais du 
des en collaboration avec les troupes slovaques, poursuivent ., _ _ . 
qui bat en retraite de part et d'autre de la ville de Lemberg. 0U a «* « > u U , û t Parvenu a placer 

Les armées soviétiques encerclées entre Bialvctok et Minsk ont "J hommes au Pouvoir et dans 
répété, pendant toute U journée, leurs efforts désespérés pour briser toutes les avenues de lEtat. 
le cercle qui se resserre autour d'elles. Ces efforts, secondés par des rje n'est pas quand 11 s'attaquait 
unités de chars lourds et effectués souvent en huit et même dix va- a u x formes de notre société que le 
gués d'assaut successives, ont échoué et ont coûté à l'ennemi des per- _ _ _ _ _ _ _ _ ^ ^ _ _ _ _ _ ^ ^ ^ ^ _ 
tes extraordinairement élevées. 

A l'est, la Bérésina a été atteinte. r 
Entre Dunabourg et Riga, la Duna a été atteinte sur un large front 

et 'ranchie en plusieurs endroits. Ici encore, les centre-attaque* achar­
nées de l'ennemi ont échoué. 

Des contingents de l'armée aérienne allemande sont intervenus ef­
ficacement dans les combats terrestres. Ils bombardèrent les colon­
nes ennemies, battant en retraite sur une route à l'est de Lemberg, in­
fligèrent des pertes sérieuses aux troupes soviétiques encerclées entre 
Blalyctok et Minsk et attaquèrent en vagues successive* l'ennemi bat­
tant en retraite par Riga. Au cours de ces opérations, de nombreux 
chars d'assaut et des centaines de véhicules automobiles ont été dé­
truits, des batteries ennemies ont été réduites au silence et des trains 
de transport ont été anéantis. 

L'aviation allemande a remporté des succès particulièrement con­
sidérables au cours de la Journée de lundi dans ses engagements avec 
les avions soviétiques- Comme U a déjà été annoncé par communiqué 
spécial, l'ennemi a perdu, le 30 juin, 280 appareils dont 216 en com­
bats aériens. 

Au sud de la presqu'île des Pêcheurs, un destroyer soviétique a été 
coulé à coups de bombes et une autre unité du même type a été sévè­
rement avariée. 

. Dans les eaux entourant l'Angleterre, de* avions de combat ont 
gravement endommagé un cargo de gros tonnage . 

Au cours de la nuit, l'aviation allemande a attaqué le port de ra­
vitaillement de Cardiff et des Installations maritimes sur le littoral est 
et sud-est de la Grande-Bretagne. , 

En Afrique du Nord, des Stukas- allemands ont incendié, devant 
Nollum. un destroyer britannique. Ils ont bombardé les Installations 
maritimes de Tobrouk ainsi que des concentrations de véhicule* auto­
mobiles. , 

Protégés par un rideau de nuages bas. des avion* de combat bri­
tanniques ont jeté, lundi, des bombes sur des quartiers habités du lit­
toral de l'Allemagne du nord. Il y a quelque* victimes parmi la popu­
lation civile. Plusieurs bâtiments ont été détruits ou endommagé*. 

Au cours de cette attaque et de tentative* de l'ennemi de survo­
ler les territoires occupés de la côte de la Manche, les chasseurs et la : 
D.C.A. allemands ont abattu onze avion* britannique* et l'artillerie 

de la marine cinq autre*. 
A la suite d'attaques aériennes ennemies exécutées la naît der­

nière contre l'Allemagne occidentale et notamment contre Cologne, 
quelques civil* ont été tué* ou blessé*. Aucun dégât militaire ou d'Im- I 
portanee militaire n'a été occasionné. Le* chasseurs et la DCA. alle­
mands ont descendu trois avions ennemis. L'artillerie d* la marine à 
détruit dans la nuit du 29 au M juin, quatre appareils ennemi*. 

Le brigadier Reiser. d'un régiment d'artillerie, comme 
pointeur 

de sa pièce a détroit en un court laps de temps quatorze char* blindés 
ennemis. 

Un groupe d'avions de combat, commandé par le major Bosch, a 
coulé, jusqu'au 15 juin 1941. dan* la lotte contre la Grande-Bretagne, 
un croiseur, un destroyer, vingt et un petit* navire* de guerre ainsi 
que dee bâtiments de commerce d'une Jauge totale de 4M.1*8 tonne*. 
En outre d* nombreux navires marchand* ont été sérieosement an- i 

La rupture de nos relations diplo-1 communisme était le plus perni-
matlques avec l'U.R.S.S. est un acte cieux — aucun cadre économique 
politique qui réjouit l'immense n'est, en effet, immuable — mais 
majorité des Français. On ne dira c'était quand il s'affublait des faux 
jamais assez le mal que les Soviets masques de l'rfonnéteté. du patrio-
ont fait * la France durant vingt tisme et même de la religion ! 
a n s - Le cynisme de» Lénine a été 

Il n'est pas utile de remonter dépassé par la duplicité démoniaque 
jusqu'à la trahison de 1917. ce pre- d'un Staline. Sous la dictature de 
mier coup de poignard dans le dos. celui-ci, 1 action dissolvante du 
Ce n'est pas à l'extérieur de nos bolchevisme à travers le monde 
frontières que l'U.R.S.S. nous a avait des relents de pourriture. 
combattus avec le plus de violence L a d é c i s l 0 n d u , - ' '- d u 

et le plus de perfidie. C est chez M a r e c h a i e s t c e l l e d u c h j r u r g i e n " 
nous, à lmtérieu- de nos fron-: { ^ TesoM a s u p p r i m e r u n m e m - n

B / I l m ' J" Jul l le t' ~ Ltfence.ta nuit du 30 Juin et de la Journéd 
tieres, que le Kom.ntern poursui- ; £ . e g a n t i e n e . L atm0sphère en s er. ^ é

 a p p " " d
H

 q u e - l a n u ' t ^suivante, la R.AJ. a perdu au 
vait. avec succès, helas ! son œuvrelp u r m é e . P l u s d e Bolchevistes don- U n d l à '""f1- ^ contingents de total dix-neuf avions. Cinq ont été 
de destruction. Il y employait desi£ i n e o u adoption c n e z n o u s , s i 'aviation allemande ont attaqué, abattus par des chasseurs aDe-
méthodes diaboliques. Il achetait Q n n e ^ s e c Q U t é s ^ ™ «»«*• marqué, le. ports mands. cinq par l'artillerie de ma-
toutes les consciences qui étaient à a u t a n t ^ l e s m i U e u x m o n - d a i n s ** Cardiff. Hull et Lowestoft. rine. trois Bristol-Blenhelm par 
vendre; il a toujours poursuivi, sans, f a i s a n d é s q u e d a m l e s s y n d i c a t s La même nuit, un avion de com- l'artillerie de la DCA. D'autre part, 

serait épar- b a t allemand a attaqué, à l'embou- ! a R - A J ' - a perdu trois appareil* 
gné beaucoup de souffrances. chure du Humber. un navire mar- "u-dessus de la côte de la Manche) 

La voie de notre avenir est main- c h a n d * »•«» tonnes, lendom- « uois autres_ au-dessus de la Hoi-

tenant plus droite. Engageons-no,s ra*geant * ^ u * m e n t . ^ f ' * * " ^ ' r Z ? , , * U e m « * * 
v. entre Français, au coude à coude.' " résulte d'observations faites.ba^UI™ " S u l d e m m e s d e «•» 

Pripet, les troupes alleman- « l " " 5 « " œ u v r e _ d e s u b v e r s i o n i novâû'tés" la "France" 
vaques, poursuivent l'ennemi des mtelllfencea et de* cœur*. Jua.),,,, b e a u c o u p d e „ 

(Lire la suite page 2.) 

LENINGRAD 
tflïJLlNN-

W=^r^AT^ l ^ .MOSCOU 

rest m1 

I *'[ROUMANIE iorsrope 

^BULGARIE 
1 o*>m 

'onstaMit, 

MER rVOIRl 

^TURQUIE 

n résulte d'observations faites 
par des aviateurs allemands à la ^ ^ ^ ^ 
suite des attaques aériennes ex.é- L e g r a i , l s Jg Ja R ^ J . 

3 cutées contre le port de Hull. dans „ 
la nuit du 28 au 29 Juin, que lest SUI" I Allemagne 
bombes jetée» sur les docks c Vie- Berlin, 1" Juillet. — Au cours dp 
toria » et « Alexandre > ont pro- ' la nuit de lundi à mardi, dap 
voqué de sérieuses destructions, avions anglais ont survolé l'Oupst 
Plusieurs milliers de bombes incen-1 de l'Allemagne. Ils ont lâché des) 
diaires Ont allumé de nombreux bombes explosives et incendiaire*, 
incendies dans les hangars à bois, principalement sur là région lndus-
Quantité de bombes explosives ont < trielle rhénano-westphalienne et 
détruit des quais et des grues, dont sur la ville de Cologne. 
la mise hors service est fort rat- n y a quelques dégâts et quel* 
judiciable à cet important port | ques victimes, 
charbonnier. I Trois avions britanniques ont est 

. |abattus par la DCA. 

Dix-neuf avions anglais I 
abattus I — A Bordeaux, un enfant aé trais* 

r, „ . . . . i„-L j •*n* » **uvé un père d* Xsjnul* et sa 
Berlin, 1" Juillet. — Au cours de miette, qui » noyaient. 

Le procès 
du garagiste de Récitent 

devant les assises 
du Erabant 

» 
LA DEPOSITION DRAMATIQUE 
DE L'AMIE DE VAN THOUROUDT : 

c J'ai vu un bra$ et une main et il m'a dit : c C'ett pour toi 

que foi fait cela. » 

U deuxième audience du procès du4,v»rtes macabres en est uns onmm 
1 garagiste Van Thouroudt devant les ' n»grante •»—»w 

du Brabant a été marquée, 1 jj, professeur Thomas 
comme nous lavons relaté hrléve-1 | e dépeçage du corps d* la 

Van Thouroudt a certainement 
clamé plus d* deux heure*. H 

(Servie* cartographique du JOURNAL DE ROUPAIX) 

S v cette cirte, les villes o W Ut noms sont soulignes 
*PBt pccppao* par |*jg 

ment par le* dépositions de* enqu* 
teur* et «uasl par celle des psrchlà 
très. 

L'examen mental d* l'aoetné a ré 
vêlé •* complet* re«ponaablllU. TantjrJ,^ntnt""daB,""1, J o c m 0 i 
su moment du crime qu'au cour* de ^ ^ u n C^^U^H . j , p l w l 
te* divers interrogatoires, ses facultés tribunal, prés des nièce* à 
intellectuelles n* l'ont p u quitté. I tion 
C'est un égocentrlque, d'un* émoti-t 
vite fttbl* pour le* événssaeat» exté-

! rieur*. Son attrtud* Ion de* déoou-|f*t*>—ln ) 

qu'il peut en témoigner 
montra les reste* d* la victime qui 

(Lire U sait* ta 

ioa.ro

